
)le de s'abandonner dans ce P'a-
i agité et fiévreux, il fallait Se
.sser reprendre 'par les mille tra-
si occupations et obligations qui
inposent l'existence, et aussi su-
r de noutveau l'âpre piqûre du
)id, la sensation humide et péné-
a.nte du brouillard dans la nuit
jà tombée.

M. A. de I4AUZON.

CHARADE
i>n premier appelle à la chas&e
op, qlui saute hfors de mon dernier 4
architecte cherche la place
idoit se creuser mon dernier.

Par qui et à quelle époque fut in-
litée la machine à coudre ?

Réponse à lem d'Esprit
2u'est-ce- qu'une manufacture et

e filature? LExpliquez la différe-

Filature. - Etablissement où l'on
e les cotons.
.%nifactturc. '- Etablissemnent où
)1n fabrique sur une haute échelle,
7tains.l produits manufacturiers.
ý)nt bien répondu-
Hilaire St-Ours, Gonzalve Désor-
ýSuzon L,'Heuireux, Alph. Ber-

rd, Hlenri St-ierre, Ant-oinette
>sselin, Josecpbte Dion, Woonsoc-
t; J. Forest, Fali-Rîver; L'ucienne
.genais, 'Ulric Vinet, Southbridge,
iss., E".-U.; Rodolphe Boutet, JTo-
?hinc Lamnoureux, Sophronie ,-t-

HISTOIRE DU CANADA

:)onnez l'année de la capitulation
Québec et de celle de Montréal.
elle conséquence fut le résultat de
reddition dleMotal
~.ép. - Capitulation de Québec, en
5ý_, celle de Montréal, en 176o.
~a conséquence de la reddition de
,ntréal fut la fin de la domination~
.nçaise au Canada.
)nit donné de bonnes réponses: Jo-
)hte Dion, Woonsocket; Ulric Vi-
b, $outhbridge, Mao,; MUdric

1,1 OR N A L D E FR AN ÇOISE

Aymiar, Joseph Mas!sico)te, oit
Savard, ClaireLaaleHnrte
Melançon, Fred. MoiJ. Forest,
Fall-R'iver; Marie-Antoinette G.osse-
lin, Chicoutimi-, Adineu fTaiefeior, Lui-
Cie Bénard. Antoinette Desinarais,
Sherbrooke; Antonio P>elletier. Ste-
Elisabeth; -Maurice Pilonl, Getorgti
Gagnron, BtsaMtid eu
chemin, Nicolet; Délia G. Alfred St,-
Amour, Cousin, Antoine, Alihlons
Bernard, Joséphine L._ Québcc.

Petite Poste et TamilIe

L<UCIEN C1URIEU"1X. -- J'iccePte
avec plaisir tolites les suggestions
qu'on veut bien me faire, et je réL'-
ponds de même à toutes lusqu-
tions qui mne sont posé'es. Ne crains
pas nie déranger, je suis trop hieu-
reuise dle satisfaire les Lucien Cui-
rieux dle ton espèce, car cela iei du-
montre qu'ils travaillent à s'ins-
truire sérieusement et lus elforts,
-faits par mes neveux et niétces vers
'un si noble buit mle fonlt un selil
plaisir. Jamais, mlon petit amli, on,
dlit : "aller en am gn"dans Ile
sens d'aller en villégiature. C' est
une locution très communiiie, ici t
que j' ai remarqué che. dlesprsne
qui dlevaient savoir mieux. J'en ai
déjà parlé d'ailleurs dans la
Page des Enfants. Tu as raison:
J'ai mangé de d'ça pour cela, est
dle très mauvais goût, aussi faut-il
-s'en corriger aut plus vite.. ilC'est
une fate qu'on nie rencontre qu'à
Montréal, me dics-u, je n'ai jamlais
entendu cela ailleurs, C'est aussi
mlon avis, cher 'lucienl, seulement
nie le di.sons pas trop haut, les
Montréalais nie nous le pardonne-
raieýnt jamnais.

YVONNE GRATTON. - M.Nerci dje
ta collaboration que j' accepte avec
plaisir petite nièce. Ton article pa-
raÎtra dans le prochain numéiiro,' ce-
lui d'aujourd'hui était trop enicomI-
bré.

TrANI

JEAN DESHAYES,

NINETTEý.

Graphologue
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-le connai~s depuf,, l'u1 n
l'n le&\ds pluLi chiieit,

K.st put Imi Il- ' uue as
(luzLik9 ' K vis k lt e t&l
lIe "'. graieuix lu,,

Il piuvoural .pi lliette

L li t,r d'ul q rin li

Ilel

l prft,u, il ut,,at
--que hat à ci îune

VOIXl

-11u 1uneIS plais. jevie Iir,
iliieS on SctàîîI

81o Iu lie pro et Sailsi,

Q> i e je gadr p u to

4Jue J'i1, Ç i Va t i p4rum1dr

IV
lPour imuer à lit caht

1e s 1is ito ti eul 1 prése i t,

lt i d c t r i , t, .... itt~',

(aosqui liaiait la uc,,t

ciuisnn~pe it uijr
'I'oJlà r pleue n l'k'uti

'quit t4 l fi sa e it p u, 'r 1l I

aîu la tbe vec11 ystNévi

LeN 'lKeJrru .Jt é ~e

L'e~ ~ d lé,j'i tutécot

il dirleait a "Von g p anr terre

Combnieniiéi defule déJouna ler

voudoera la dotle, enetu
La chére enfaVOUS'enairacrtinm"t

Tis seiolt applé v àn vprendre
Mals, 'eis e grandse t jie e(oi

te propo deléilt dtzle queur
JeU parlera au long7C An biÔ pro-

chain uér u Juna e rn


